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a eu des nouvelles du Père Tho-
mas, qui vient de quitter la pa-
roisse de Langon pour la petite
paroisse de Lupino et Montesoro,
deux quartiers sud de Bastia, en
Corse. Père Thomas raconte que
du parvis de sa nouvelle église, on
peut voir l’île d’Elbe. Ça le chan-
gera de Saint-Macaire, sur l’autre
rive de la Garonne. Il indique aussi
que « Bastia est une des villes les
plus à l’est de la France et que le
soleil se couche 40 minutes plus
tôt qu’à Langon ». Mais il ras-
sure : « Je ne suis pas trop dépay-
sé car devant le presbytère il y a
du raisin… ».

LE
PIÉTON

HÔPITAUX-CLINIQUES
Centre hospitalier du Sud-
Gironde. Site de Langon, 
rue Langevin. 05 56 76 57 57.
Site de La Réole, 37, chemin 
de Ronde. 05 56 76 57 57.
Polyclinique Sainte-Anne.
Rue Charles-Brannens. Langon. 
05 57 98 03 03.

TRANSPORTS
Citram Aquitaine. Tél. 05 56 43
68 43. www.citram.fr Transgironde.
Tél. 0974 500 033. transgironde.fr
SISS Langon. Tél. 05 56 62 36 03.
sissts@orange.fr SNCF. 36 35
(voyageurs) ou www.voyages-
sncf.com Aéroport Bordeaux-Méri-
gnac. 05 56 34 50 50, www.bor-
deaux.aeroport.fr

URGENCES
Samu/Centre 15. Tél. 15. 
Police/Gendarmerie. Tél. 17.
Sapeurs-pompiers. Tél. 18.
Centre antipoison.
Tél. 05 56 96 40 80.
Urgence mains.
Tél. 05 56 79 56 79.

NUMÉROS UTILES
Allô enfance maltraitée. Tél. 119.
Accueil sans-abri. Tél. 115.
SOS femmes battues. 
Tél. 05 56 40 93 66.
Infodroits. Tél. 05 56 45 25 21.
CPAM Gironde. Tél. 0820 904
140.
Conseil départemental.
Tél. 05 56 99 33 33.
Conseil régional. 
Tél. 05 57 57 80 00.
EDF dépannage.
Tél. 0810 333 033.
Don du sang. Tél. 0800 020 793.
Drogue infoservice. 
Tél. 0800 231 3 13.
Sida info services.
Tél. 0800 840 800.
MDP Handicapés. 
Tél. 05 56 99 69 00.

UTILE

Derrière le noir du pay-
sage brûlé, c’est une
page blanche qui s’ou-

vre sur le Domaine départe-
mental Hostens-Lagunes du
Gât-Mort. En juillet, le feu de
Landiras a ravagé les deux tiers
du site classé Espace naturel
sensible et Natura 2000, soit
environ 400 hectares. Et 18 hec-
tares de plus ont brûlé en août
sur le site, lors de la reprise, à
l’ouest des lacs d’Hostens.

« Toute la partie base de loi-
sirs, du côté du lac de Lamothe
où il y a les plages, a été épar-
gnée. Par contre, tout le reste a
brûlé. Le feu a quasiment fait
le tour du lac du Bousquey.
C’est la partie la plus riche en
termes de biodiversité qui a
été la plus touchée. C’est le
cœur de l’espace naturel sen-
sible », déplore Sébastien Four-
cade, responsable de l’aména-
gement et de la gestion des es-
paces naturels sensibles au Dé-
partement de la Gironde.

Constitué de lagunes natu-
relles où la nappe phréatique
affleure et où le Gât-Mort
prend sa source, le site est une

réserve de biodiversité consti-
tuée d’une mosaïque d’habi-
tats. Une sorte de sanctuaire,
un vestige de la lande humide
originelle au milieu d’un
océan de forêt d’exploitation,
que le Département préserve
et invite à découvrir à travers
des circuits pédestres jalonnés
de postes d’observation de
la faune et de la flore. De tout
ceci, il ne reste que des cen-
dres et des arbres calcinés.

Des lagunes asséchées
« On a vu des roselières qui ont
brûlé. Ce sont des espèces qui
vivent dans l’eau, jamais on
n’aurait cru cela possible. Cer-
taines lagunes ont été assé-
chées. Tout comme le Gât-
Mort, en tête de bassin-ver-
sant, asséché sous l’effet de
l’évaporation », décrit Sébas-
tien Fourcade.

Mais quelques semaines
après le sinistre, l’espoir
pointe déjà. Il a la couleur du
vert. Celle des fougères qui se
sont déployées sans attendre,
des touradons qui ont repris
racine dans la tourbe, des tiges
de bouleau qui poussent aux
pieds des arbres calcinés, des
roselières qui ont retrouvé de

l’eau. « Il y a de la casse, mais il
y a de la résilience. Quand,
comment et à quel niveau ?
C’est difficile à évaluer. Les pre-
miers jours, on a pleuré. Main-
tenant on rebondit », optimise
Sébastien Fourcade. 

Mieux, de ce désastre écolo-
gique, le Département espère
aujourd’hui tirer partie pour
restaurer une biodiversité plus
riche encore.

Déjà, avant l’incendie, la col-
lectivité n’attendait plus qu’un
arrêté interministériel pour la
création d’une réserve biologi-
que. Le projet qui avait reçu un
avis favorable du Conseil natio-
nal de la protection de la na-
ture est plus que jamais d’ac-
tualité. « On va s’appuyer sur
ce projet pour aider la nature à
se régénérer. Cette réserve bio-
logique sera créée sur un état
zéro, c’est la réserve phénix. »

Restauration écologique
Le Département avait prévu
dans ces objectifs de gestion le
déboisement de certains sec-
teurs afin d’élargir les milieux
ouverts et humides qui con-
centrent les plus grands en-
jeux de biodiversité. Le feu a
rebattu les cartes et d’ancien-
nes parcelles de pins d’exploi-
tation qui avaient un intérêt
paysager devront être coupées
par la force des choses. Envi-
ron 30 000 m3 de bois vont
être exploités dans les pro-
chains mois a évalué l’ONF,
gestionnaire délégué du Do-
maine.

« On allait mener des opéra-
tions de désenrésinement,
c’est-à-dire couper des pins qui

pompent 100 litres d’eau cha-
que jour et assèchent la la-
gune. Ceux qui ont brûlé dans
ces endroits, on ne les replan-
tera pas. Pour autant, on va
avoir des opérations de replan-
tation avec une volonté de di-
versification et d’expérimenta-
tion. »

La Maison de l’arbre
Avec un nouvel outil de ges-
tion pour le Département, la
Maison de l’arbre et des paysa-
ges. Ce projet, qui doit sortir de
terre à Hostens, à la Tuilerie,
aura sa propre pépinière qui
permettra au Département de
maîtriser ses productions de
plants pour ses forêts. « Désor-
mais, on saura d’où viennent
les arbres, on aura une vraie
traçabilité génétique et on
pourra expérimenter », envi-

sage Sébastien Fourcade. En
parallèle, le Conservatoire bo-
tanique national Sud Atlanti-
que va mettre en place un pro-
tocole de surveillance des ha-
bitats naturels et de la flore
afin d’accompagner la restau-
ration écologique. 

Il s’agira entre autres d’évi-
ter l’émergence d’espèces in-
vasives et de favoriser le retour
de la biodiversité originelle.
Des analyses de l’eau ont déjà
commencé afin d’étudier l’im-
pacte des cendres sur l’envi-
ronnement des lagunes.

« Ce sera un laboratoire à
ciel ouvert. Contrairement aux
forestiers qui sont durement
éprouvés, nous n’avons pas
d’enjeux de production. On
part d’une page blanche, c’est
un défi », annonce Sébastien
Fourcade.

INCENDIES EN SUD-GIRONDE

Un nouvel horizon pour
les lagunes du Gât-Mort
Le Domaine départemental Hostens-Gât-Mort a été détruit aux deux tiers par l’incendie de
Landiras. De ce désastre écologique, une biodiversité plus riche encore pourrait renaître 

Sébastien Fourcade, responsable de l’aménagement et de la gestion des espaces naturels
sensibles au Département. J. J. 

Les deux tiers du site ont brûlé dans l’incendie de Landiras,
soit environ 400 hectares. J. J.

« Ce sera un laboratoire
à ciel ouvert.

Contrairement aux
forestiers très éprouvés,

nous n’avons pas
d’enjeux de

production »

Jérôme Jamet 
j.jamet@sudouest.fr

LANGON

Chasse. La Société de chasse de
Langon organisera une vente de
cartes de droit de chasse pour la
saison 2022-2023 samedi matin de
8 h 30 à midi à la salle du XIV
Juillet. Renseignements au
05 56 62 20 20.
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